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BONNE ET HEUREUSE 
ANNÉE 

.à tous les Lecteurs de ceBulletin, 
là tousl"s Bretons de Guyenne et 
:Gascogne et à tous les amis des 
émigrés. 

et •.• 

~hrhiiUU 

-·-
' 

mille. excuses d'avoir été obligé, par suite d·e la 
multiplicité des. ·occupations. de fin et de débuts 

. d'annéé, de faire paraître ensemble le bulletin 
de Janvier et Février, sur 32 pages au lieu de 1.6. 

. t'ann.ée 1937 a été une année de luttes, de peined et 
d'efforts pour l'Aumônier des Bretons et son équipe, 
une année assez fertile en résultats aussi . 

Ont-ils définitiv·ement perdu leur pari ceux-là qui, 
jusqu'ici, avaient élevé à la hauteur' "d'un principe que 
tout travail et tout mouvement en commun était im­
possible dmzs la colonie, à cause de la dispersion des 
familles et de l'infériorité manifeste d'e la grosse masse 
des émigrés, où le Syndicat minoritaire des buv·eurs, 
d'es violents, des b·railleurs, des inorants! des aigris, 

· des brouillons, des imprudents réunis, était assez 
fort à lui tout seul pour paralyser et neutraliser· à tout 
jamais l'action énergique des deux cents familles (oui; 
nous les avons aussi!) qui forment l'élite de la colQ_nie, 
et la bonne volonté des 800 autres, qui. composent le 
gras de la troùpe, et plutôt disposées au bien, à l'effort 
et .à fentr'acte. 

Nous n'en savohs rien. Et peu nous importe. Tl suf­
fit que le quart des Br·etons émigrés se remuent av·ec 
nous; au service de leurs compatriotes, pour que, mal-

1 .~ 
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gré les pleurs et les gémissements des uns, les.· cris et 
les injustices des autres, le travail d'organisation se 
fasse et que la co•lonie marche d'un pas ferme et dé­
cidé vers l'avenir qui d'oit être le sien: le plein épa­
nouissement de la famil'le bretonne en Sud-Ouest. 

La race bretonne, si elle est déracinée ici, croyez-le, 
n'est pas à la veille d'être dégénérée, grâce à Dieu. 

L'AUMONIER. 

MOUVEMENT DE LA POPULATION 

BAPTÊMES 

Le 23 octobre, en l'église de Mauvezin-sur-Gupie 
(Lot-et-Garonne), a été baptisée ·Odette-Laurence­
Marie-Françoise Le Borgne, fille de Fra!J.çois et de 
Marie Morvan, · 

Parrain: Laurent Morvan, de. Saint-Avit. 

Marraine: 'Marie Gouzien, épouse Le Borgne, ·de 
Tourtrès. 

*' 
* *' 

Nous apprenons par ailleurs la naissance, au début 
de l'année, d'une petite fille dans la famillE) Penvenn­
Le Rhum, à la Planèze, à Neuvic-sù:r-l'lsle, dénommée 
Monique Penverrn. · · · · · 

MARIAGES 

Le 3 août, à Saint-Crépin, par Salignac (Dordogne), 
i Germaine Magniac, de Saint-Crépin, a épousé Louis 
· Dronval, fils de Pierre Dronval, de Combrit, et de 
Marie7Louis.e Le Floc'h, de Plon.éour-.:Lauvern. 

·* :*'* 

· Le 27 novembre, a été cé~ébré, ·en l'église St-Pierre 
de Nogaret, le mariage de François Cadiou, de Puymi­
clan, et Marguerite Morvan, de St-Pierte de ~ogaret 
(Lot-et-Garonne). · · 

* * * 
Le même jour, à Lévignac-de-Guyenne, Jacques Le 

Lay, de Cambes, a épousé Marie Le Rest, de Lévignac­
de-Guyenne. 

j 
i 

1 
j' 

J 
1 
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DÉCÈS 

Le mardi 28 décembre, a été enterrée à Roquette, 
près d'Eymet, Mme Quéau, née Marie. Méheut, morte 
à la clinique de Bergerac. 

. Le lÔ janvier, étart enterré à Seyches, Hervé Mor­
van, du J;>iney, âgé de. 58 ans, originaire de Pleyben. 
Nous l'avions visité le 3 janvier. Il attendait la mort 
avec une grande résignation· chrétienne. é Il laiss.e der­
rière lui une vie remplie d'honnêteté, de. travaiFiritêlli-
gent et ordonné. . 

<< fLEUR. DE PARADIS~> 

... Simone Leblond, fille ·de Louis Leblond et de José­
phine Pécot, est décédée, à· la· Grande-'Métairiè, le 
11 décembre 1937. Elle étàit âgée de 15 ans et demi.. 

Ses funérailles ont été célébrées dans l'église de 
Villamblard, le 13 décembre, au milieu d'une foule 
considérable. · . · · 

· Par son intelligence, son sérieux et sa piété solide, 
Simone Leblond s'était déjà fait remarquer, malgré 
son jeune âg.e. · . 

Elle était secrétaire du groupe de J. A. C; F. (Jeu­
nesse Agricole Catholique Féminine) qont elle était 
l'animatrice.. . . 

Sa fin rapide futune peine immense non seulement 
pour ses parents, mais pour tous ceux qui la connais-

. sai.ent et l'aimaient, particulièrement pour ses compa­
gnes du groupe. C'est pour elles surtout, qu'encour'a­
gée par son curé et sa rnère si chrétienne, elle fit géné­
reusement, en toute connaissance, le sacrifice de sa Vie. 

Aussi, M. le Curé espère-t-il, ainsi qu'ille dît à 
l'égli_se, qu'elle sera au ciel une protectrice pour la 
parmsse et pour le groupe de J. A. C; F. qu'elle aimait 
tant. 

J[~·A\_. Gr At1UJL-A0][§J~ 
Lll LIQUEUR . CENTENAIRE ···PÉRIGUEUX. 

'·· 
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REGAROS.SUR LES f~TES PASStES 
Savignac, Guérin 

Cadelet et Seyches 

• 
L~année 19.3 7 s'est terminée, pour l'Agenais, sur 

trois réunions et l'année 1938 a commencé sur qne 
quatrième: Savignac~de-Durans, La Chapelle-de~Cadè- · 
let en St~Aubin~d'Eymet, Guérin et Seyches. Coup sur 
coup, .les Breton~ ont ·été donc convoqués .en quatre, 
endrmts pour pner et chanter ensemble. A Savignac, 
le 18 décembre, et. à Guérin le 22, c~était un office· 
pour le~ morts. Déjà l'Agenais avait.connu même réu~ 
nion à Gontaut et à Lévignac. Un retard dans l'expé~ 
dition qu Bulletin priva l'église de Savignac de la pré­
sence de la moitié des Bretons attendus; et une belle 
cérémop.ie, rehaussée par le chant de M. Douvillers, 
de Pardaillan, dans une église bien apprêtée par les 
spins de la ·famille GraU, se déroula .seulement devant 
une vingtaine de persormes., .• , , ·. . . · · 

A Guérin, l'AumÔnier rie j:nif · dmwer, qu'.une mess'e 
b,:=tsse; ~eureusement que le~. Bretonl\, pré'venus .·assez 
tot, etaient venus très nombreUx. Ce cenhe où ne 
manquent pas les . Çornouàillais des· environs 'd~ · Châ:. 
teauneuf et -de Querri,e_n,, mérHe, un pardon un diman­
che q.uelconque de 1 ete. Esperons que la chose se 
fera.· 

* * * 
CADELET, 19 DECEMBRE 

Le Pardon de Cadelet restera dans notre souvenir 
comme l'un d~s~lus imp~r~~nts de la colonie: 120per­
sonnes y assistaient, mmbe de Dordogne, moitié du 
L~t-et-qaronn~. Il fant savoir que cette· chapelle; qui 
n ~st meme pomt un~ desserte de St,Aubin, est à Cinq 
~etres d~ Drop~, peh~ fleuve arrosant une plaine fer­
hie ~t faisant separation ,entre les deux départements 

-sur une longueur de plus de 20 kilomètres. Les com­
missair~s avaient fait leur travail en conscience. De 
~ava~, :près de Çastillonn_ès, jusqu'au delà d'Eymet, 
1 on etait venu des le matm, même de plus loin. 

M. Lore.c, de Bergerac, président de l'Union Bre­
. tonne, avait aTI_Jené M.l'a~bé Béchennec pour la grand' 
m~sse; Qu,ant ~ ~- Donmou, de Grateloup, il s'y trou­
Vait l apres-midi pour donner un vigoureux sermon 

'··' 

1 

l 
j 

1 
1 

sur la vie' cbréti,ennet La pensée . d~s morts dqmina 
toutes res cérémonies, à: partir de la comrnùniqn, à la 
messe de 8 heures, jusqu'au Libera et au chant des 

. Trépassés ,d'après vêpres . .Quel son pp!gn~l}t et plaintif. 
ne rendaient-ils point, les mélancoliques strophes du 
cantique célèbre-~- · 

Breudeur kérend ha mignoned 

En han Doue hor zelaouet, 

En han Doue hor zikouret; 

Enthousiasp1é de la réussite. du pardon, le ,plus beau 
peut~être do rit fut :le théâtre cette petite chapelle ,au 
bord de l'eau, ceinturée d'un· cimetière .où dormen~ des 
Bretons; M.le Curé de S'aint-Atrbin proposa d'y établir 
une fète tous•les ans; à date fixe; et d'y.enc;1drer à la 
place d'honneur .l'image de, ~ain te-Anne d'Aur{ly .. Bre­
tons, attendons~notis biéntôt à, voir la vénérable pa~ 
tronne.de Bretag~e installée comme cbez elle à Çadelet. 
Oui, bientôt elle y· s.era. Les démarches sont déjà com­
mencées. :: ...• ' ,.:. . . ' : . . '· . . . . •. 

'Pourquoi à-t-41 falla qu'une &mbi·e vint·ternirTéclat 
de cette belle journée? Celtif:quh~cd~ ·ces lignes, dans 
la,. b,rqme, épaisse· .à . co!Jp~~ au., çouteau qui envelop­
pa1t la V;J1~ée Je .m:a:tin~;'y~it~ 'en all;:tîi_f 'confesl\er A la. 
chapellé,vers 7 ~.' 1'/~,.;l,rp''grbs camion relltrer d'ans· 
sa. petite pucette. de :SiJi:19'à;' lui. ~ilss~r;}~aile,, là roue et· 
le. ph,a:re ,_gauch~~ ,lm, tçrr([re le.·, Cll:lSSI,s, du· moteur et 
~~tt},'êJé êoildt1~te~r ~~(pahnf.et éJ,1,_·p~ipe. : · ·: · 

V ons qui craignéz un peu les gestes de réaction de 
l'Aumônier en détresse, vous allez vous écrier: « Ça y 
est, ce.tte fois-ci c'est la quête! >> . 

Rassur·ez-vous, mes bons amis, il n'y a pas encore 
de quête. . .·. . .. , . 

Mais àlors quoi'? Il est sans doUte écrit que l'Au­
mônier, aura beaucoup d'accidents, de jour et de n:uit; 
despa]lnes .dè courte et de longue durée, et q11'à eha~· 
que coup, pour l'empêcher detendrela main; q'Uelques 
anges. passeront derrière lui et paieront ce qu'il. faut. 
Et voilâ... , · ·. · 

SEYCHES, 2 JANVIER 

Ah! ce pardon de bonne année1 quand il gèle; quand 
il brouillasse, quand l'on. serait si. bien au coi ri du feu, 
à joùir de hi paix du foyer ef de la conversation des 
amis les plus proches et les plus chers'! Fallait-il le 
conserver, fallait~il ne plus en parler? Surtout qu'à 
Quasimodo, devait avoir lieu la grande fête du vitrail. 
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-Moi, dit M.l' Archiprêtre, je rte fer:ü aucune pro­
pagande. 

- Moi, dit l'Aumônier, j'annoncerai sur le Bulle­
tin et puis à Die uvaL 

Résultat: à. la grand'messe, plus d'hommes et de 
jeunes gens que jamais, dans les 80, les deux tiers de 
l'assistance. Beaucoup .de recueillement, un sérieux 
progrès dans le chant. · 

Alors que l'on vous raconte que les Bretons conti­
nuent à. baisser au point de vue des énergies spirituel­
Jes! Voyons tout de même, je crois plutôt; avec beau­
coup d'autres, que les Bretons remontent sur toute la~ 
ligne et reviennent peu à. peu . de l'immense lâcheté, 
de l'incroyable manque de résistance morale dont ils 
ont fait preuve depuis 1926. ·Cela s'appelle,· paraît-il, 
en. bon français, la frousse et le respect humain. Peu 

· importe le nom, mais il faut en guérir et l'on en 
· guérira, espérons-le •. 

Apr{)s vêpres, oü les femmes. avaient repris un peu· 
leurs avantages,-une petite réunion comme d'habitude 

. rassembla les uns et les autres au patron~ge. M. Guil­
lon Auguste, président du Syndicat de Miramont, 
parla de son voyage d'études à. Landerneau, de la for­
mation syndicale, de l'union des paysans sur, le terrain: 
professionnel, de l'apport que les Bretons· devaient 

·.donner aux organismes d'équipement et de défense 
paysanne. 

L' Aqmôn~er clôtura en répétant son perpétuel 
refrain: << Bretons, je travaille pour vous, mais je ne 
veux pas travapler sans vous et contre votre gré; je 
veux travailler avec vous. » 

A SAINT-QUENTIN, LE .DIMANCHE 12 DECEMBRE 

L'Aumônier a présidé la fête ducouronnement de la 
statue de Notre-Dame de Lourdes. Une vingtaine de 
Bretons assistèrent à. cette fête qui fut très belle. Ils 

· avaient été invités par le bon curé, la famille Le Gall, 
de Cav'ar, et surtout la famille Bardon, de St-Quentip., 
qui avaient beaucoup contribué à.. l'organisation qe 
cette cérémonie. · · 

Chapelhïrie Moderne en tous Genres 
Chapeaux de [)ames 
Paraplui~s 

Vente et Rêparatians 
Grand choix de ~ravales 

R. BOURDICHON 
Bue du Tomple- EYMET (Dordogne} 

1 

s.ur. 

les fÊTES et. les :RÉUNIONS à· ··venir 

Et d'abord, d:;~:ns le lointain, le 15 mai,, à Bergerac, 
le 2". Congrès''de l'Ernigrqtion br:çtQnne, sous la prési­
depce de .M. le Comte Hervé de. Guelnant, avec la par­
ticipation du général ,de.Ça.steJnatld et de,M~le Député 

·Manfort, de Scaer (Finistère). · 

' * ·*··* 
La Bénéd!ction, du Vitrail de Sainte-A.imç, le .diman­

che de Quasimodo, à Seyches (LoEêt.,Garonne), so.us 
la présidence de M. le Diredêür des· pèlerinages 'de 
Sainte-Anne d'Auray. ·· 

* * * 
·. 'L.ec lundi .de. Pâques, dans l:église.·,de la Cité, à Péri-
gueux, le ,Grand·Pardon annuel des JJrelons du Péri­
gord, .avec prédication. br~tonne,. nous .·l'espérons, .du 
Révérend Phe Cardinal, ·aumônier. des· marins de• Bor-
deaux, originaire de Guipavas. (Finistère).. ~ 

* * * 
Le dimanche pr .··mai, · Grarid . Pardor1 régi.or,al des 

)3reton,s . de l'arrondissement de Villeneüvé. et d'Agen, 
à Notre'-Dame ·dl; Peyragude, le célèbrè sanctüaire près 
de Penne-d' Agenais. · · · 

* * * 
· Pius près de noùs, à. Lauzun, le dimanche 13 février, 
.lf:•ms1a maison .des Cours agricoles de LauztiiJ,, .as~em­
,Plée annuelle du Syndicat régional des Bretons du 
p'àys, · d'Eymet et de la v:illée du Dropt.· 

2 hèures: ouvertur·e de la' séance. ·· . . 

J .. L'Union Bretonne, par M, J'abb6 Mévelle.c; 

. . :r . Réalisations. syndicales. possiQles ,dails la .. région 
4'.Ey!llet, _par M. Guillon, ingénieur agronome à Mira-
:mont; · · · 

3. l}ôle des jeunes bretons dans l'Union Bretonne et 
.les organisations' professionnelles,· par Pierre. Clavier, 
,~:lu 'frévey-en-Lauzun; · · 

4. :ConClusions. 
L. 



Sorit aussi. désirés à eette ·réunion, les Bretons des 
cantons limitrophes: Seyches, C:lstillonnès, Monclar, 
Issigeac, Cancon et même Duras .. Bref, tous ceux qui 
sont dans l'ambiance de la maison des Cours agricoles, 
à' laquelle ·les familles bretonnes ont fourni les. élèves 
suiv~nts po_ur la saison novembre 1937-mai 1938: 

. . 

Etienne Clavier, de Ttévey-en-Lauzun, l4 ans; 

Pierre H emé, de Cantefobe-en~Laùzun, 17 ans; 

François Brochee, de Renardière-en-Lauzun, 17 ·ans; 

Charles LeBourdonnec, à St-Nazàire, 15 ans; 

Pierre Jaffrès, à Reney-d'Agnac, 15 ans; 

Alain Jaffrès, de la Blunie.-d'Agnac, 18 ans; 

Jean Broèhec, aux Génis, 17 ans; 

Jean Pouliquen, à Jolimont, 14 aiJ-s; 

André Delamarre, aux Andrieux, 14 ans; 
Charles Rmmou, à la Grande-Lande, Bourgougna~ 

gu.e, 15 ans; 

Edouard Clav·ier, à S4galas, 16 ans;. 

Yves Floc~h, à Cadelet, .17. ans; 
AugusteBrul'on, St-Aubin~d'Eymet, 14 ans; 
Rôgèr Jegard,à Thenac; 14 ans; 
Albert Richard, à Si-Colomb, l7 ans; 
AlbertBardon, à St-Quentin, 15 ans. 
Au total, plus de la· moitié des effectifs -de-l'école. 

* * * 
. . A Périgueux, le dimanche'20 février, au 24, boule­
vard de Vésone, à 1 h. 3/4: Assemblée annuelle du 
Syndicat et de la Caisse syndicale.. ·-

Le bilan de cette caisse doit être porté au greffe de 
la Justice de Paix de Périgueux, en mars; il faut donc 
que les comptes soient approuvés au plus tôt par 

- l'assembl,ée des Sociétaires .. ,~ 

A cette heure, les Sociétaires sont au nombre de 76: 
42 déposants ·pour ·une somme de 360.000 francs, 

- approximativement, et 34 emprunteurs pour· une som­
m,e de 320~000 francs environ. Sur les 34 _ emprun­
t~urs, 14 ont payé leurs intérêts, 3 se sont excusés, 
17 n'ont_ pas donné signe ·de vie .. Le comptable espère 
qu'avant l'assemblée générale, les ·uns et les autres 

-l 
1 

l 
) 

1 
1 

-) 
. ·1 - _, 

l 
1 
1 

seront en,r.ègle ou,motiveront devant le Bureau le non~ 
. pàièrnent de, leur· dette. .· . · . 

Il -y a,; dans l'arrondissement de Périgueux, une 
soixantaiue. Qe familles adhérentes au Syndicat; elles 
sont convoquées<àeette réunion du 20 février et auront 
à réélire le tiers des. membres dt~ Bureau et à se rendre 
compte du .trav~~~ fait. depl;lis ~ù an P.ar le ·Syndicat, 
et du travail qu Il pense faue a l'avemr. 

- PARDON REGIONAL· DES BRETONS 
A SAINTE-ALVERE, LE DIMANCHE 6 MARS 

L'Aumônier des Bretons sera a Sairite-Alvère dès le 
vendredi 4 mars, pour un · triduum eucharistique, 
lequel commencera à cette date, à 8 heures du soir. 

Le dimanche 6 mars, messe de communion, à 8 heu-
res. · · è · 

A 11 heures, grand'messe. Allocution de M.'J'abbé 
Mévellec. . 

12 heures, bànquet en commun~ 
14 h. 1/2, ré.u~li~n cm;~onale, d: Action catholique 

des hommes, presidee par 1 Aumomer des Bretons. 
Conférence par un jeune militant, M. Richet de 

Périgueux. . . .. · ' 
. Le soir, à 8 heures, grande cé~émonie pour les voca­

tions sacerdotales, procession du Saint-Sacrement et 
Salut. · · · . · 

Nous invitons à cette journée bretonne les Bretons 
. des cantons de Sainte-Alvère, du Bugue et de Lalinde . 

Il y a deux ans, nous eûmes. un beau pardon. Cette 
année, ce sera beauc<;mp mieux. Venez nombreux et en 
costume aux messes, au banquet et à la réunion de 
14 heures 1/2. · 

REUNION DES BRETONS A MUSSIDAN 
LE DIMANCHE 13 MARS· 

à 3 heures, à la salle paroissiale 

, C?~me l'année dernière, pas de cérém~nie le matin, 
a l'~ghse; ·~ne· ~onférence, ·à 3 heures, à la salle pres­
byterale, cloturee par 1c1n Salut à l'église, voilà ce qui 



avait 'été décidé en mai 1937 .. Les Bretons ·sont .trop 
épars pour sè grQ_upei: toute une journée. Nous espé­
rons qu'il en viendra, nombreux, des cantons de Vil- . 
lamblard, Neuvic, Montpon, comme· de celui de Mus~ 
sidan. · 

L'Aumônier s'e:ra dès •le jeudi . à ·Sourzac pour le tri­
duum marial. Peut-être pourra-t-il, dâns la journée, 
procéder à quelques. visites dans le. pays. 

BOULANGERIE - PATJSSERIE - CONFISERIE 
Spéai~lité : Les. Châtaignes· de Périgueux 

MON MARCHAL & PA UTET 
SA LON DE TH-É 
GLAC'F.S 'PORTATIVES 
Exposition iliternationale 
de Paris·1937 
Diplôme et Médaille d'Or 
Félicitations du Jury ·-·. --

: 

9, Place de la Mairie, 9 

-PÉRIGUEUX 
· TÉL. '230 -:: ·R .. C.• 9.328 

C/G Post. Bordeaux. 54. 7'74 . 

Pcmmes de ·terre 'de semence 

·Un. wagon de 200 sacs a été dé'Chargé a Eymet·efun 
autre de 100 sacs à Seyches, au début de janvier, venus 
toujours de ,Scaer. 

·L'on a demandé si le Syndicat des·Bretcms de Péri.:. 
gueùx . ferait venir un autre. chargement. Le Bureau 
ne s'est point encore réuni, Depuis le premier envoi, 
les prix des transports ont été augmentés· et, .·pouf la 
distribution des lots, les difficultés restent les mêmes. 
. Nousne disons pas ceci de Seyches et surtout d'Ey­

mèt·oùles sacs furent enlevés en un tour de main: 

Placèment ,, . 

METAIRIES 

D~ux familles bretonnes sont .demandées pour deui 
pe,ti.tes métairies j.umelles; à Ba~sj.llac (7. kilom.ètr. es de 
Pengueux) prodmsant un 'peu .detout avec une ·plan~ 
tâtion de tabac de 4.00.0 pieds; bons bàt~ments. 
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· L'on demande une famille bretonne pour un petit 
domaine,a. Sh Pierre-de-Chignàc, • dans le bourg. et• près 
de là gare: six sacs de blé de sem,ence, quel9ues 
noyers et pommiers, beaùcoùp de 1:1res; .. porche ne. et 
troupeau de moutons. 

. 1 * 
* * 

Une. famille de trois personnes. pour une, métairie 
à Goûts-Rossignol: ·possédant 5 vaches et (;leux, che-
vaul; prés et vignoble. ·. 

' *· ·'* * 
Pour tine petite m'ét~irie, à:Soufzac, ayant' une belle 

plantation de tabac. 
* ' ·*·* 

. Pour· une petite. métairiè, · à . St-J?ierre~d~~Chig1,1ac. 

FERMAGES 

L'on désir.e .deux.fartülles• de fermiers poùr Saint-· 
Pier,re-de~Chignac! pour. un· loyer de L500· ft. chacune. 

OFFRES 

Pour· tous harnachements de ~hevaux pour p1eces 
comme pour ensembles, collier. à clef et collier en 
paille, reculoir, sellette ou bât; sous~ventrière, .etc., à 
l'état neuf ét genre btetori,. à des prix intéressants, 
adressez-vous à M.· Le. Roy Nicolas, à Seyches. 

* * * 
M. Dazat, de Mauzens~ Miremont, à la Roubine, can~ 

ton du Bugue, vendrait deux petites propriétés, l'l!ne 
de 12 hectares, à. Jourgnac, pour. toute culture; l'autre 
de 19 hectares, à Jourgnac. 

. ' * 
* * 

Quelques familles · bretonnes . du Lot-et~Garonne 
(Marmandais) et de Giron:cte désirent des métairies. 

Nous attirons l'attention des commissaires sur ce 
point Il n'est pas bon que les Breto]Jsfq.ssenlde trop 
grands déplacements ·p,oui' trouver leurchamp de tra­
vail. Cela, les dépaysent urie deilxièmè, troisième ou 
quatrième fois. 

L'Aumônier serait reconnaissant aux commissaires 
.del' Agenais d'être tenu au courant des offres de métai­
ries et de fermes dans leur rayon immédiat. Ceux d.u 
Périgord font un effort sur ce chapitre et 'beaucoup 
de compatriotes s'en trquvent bien. . 
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Vers · un STHTUT · UU . 'BUlL H FERMBGE 
---- . 

. EN SUD-OUEST 

'· .· M. Claùde Bonaventure, secrétaire. du Syndicat des 
Br~to!ls. du Périgord, av·ail préconisé un modèle de 
b~zl ? fermqge, à la r:é~nion du C~[l~eil syndïca_l' fju 
1 dec;m~re 1937. Il a bz~IJ: voulu dev·elopper s•es zdees 
d?_ns, , l ?rtzcle que_ vous 1zrez plus b?s ~vec beaucol!p 
d zn teret, nous en sommes persuades: ·· 

. J\ l'heure actuelle, les. pr.opriétaires. périgourdins se 
~ecldent de plus en plus a prendre des fer1Uiers au 
heu de métayers. Ceci. est dû· aux nouvelles lois soCia­
les, qui constituent une charge de plus en plus lourde 
pour les propriétaires exploitant à l'aide de domest~­
ques ou par ,métayers. . ·.. · ·. · · · 

'- . Ce changemen.t de système est de nature. à plaire-' 
aux Bret~n~ qm, cherchant toujours leurs indépep.~ 
dance, preferent Je fermage au métayage. . 
. ~ai.s quand on se trouve f~ce à face avec ces pro­
pr~et.aires pour essayer les prix .et les modalités d'un 
bail a. ferll!e, OJ?- se heurte à de$ difficult,és très grandes, 
p_arfms m~Iile I,nsur~ontables, bien que les deux par­
. h~s en presence (bailleur et. preneur) soient de bomie 

·fOI. . 
Et pourquoi? . . 

, P_arc~ q_ue l~ v~l~ur_Ioca~ive de la propriété dop.t il 
s ~git_ na Jamais ete discutee et que souvent il est très 
difficile de trouver une base pour l'établir. 

q'est.à tous les membres du Syndicat des Bretons · 
q?.'Il ~ppartient d'étu?ier la question, dâns ·le but 
d eclairer nos compatnotes et de leur être utile. · 

Donc, soulevons la question. 
''Il est· in<Fspensable d'abord d'arriver à établir la 
val~ur locative en argent, ce qui n'est pas touJ· o .... ur.s 
facile. · ·· · . ' . . 

Le propriétaire, en effet, cherche toujours à donner 
com~e ba,se}e re~dement que luLdonne son wétayer, 
oubh:'lnt qu Il,. rehre ~qn ch~ptel et qu'il n'aura plus 
les. ~Isques. d mtempenes, m de maladie .et de mor­
talite. de bétail. · · ·. · · · · · · 

. I:rne?ss!ble donc. de prendre cette base, mêmesi le 
proprietaire donnait le rendement de plusieurs ~nuées. 

. Il we semble gue le plus juste serait de chercher la 
contenance aussi exacte que possible en prés, terres 

1 
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labourables.et vignes. Bien entendu, la val~ur locative 
. de l'b,e'Cta~e' peqt vl:vriyr selon la p:ature pu terr,~in, la 
faculté :d'exploihiti<:nW leur placement, ·le déb,ouché 
pour la marchandise et .aussi .l'état des bâtiments· d~ha-: 
bitation et d'exploitation. · 

Les noyers, pommiers, pruniers et tout autre arbre 
fruitier, airisi qu'une bonne vigne; sont de natu;re à 
augmenterla valeur locative d'une propriété. Un autre 
facteur tr.ès important 'peut encore intervenir: c' es,t 
une plantation de tabac. · · 

'A se méfier, cepe-qdant, d'une: vieille vigne ou d'une 
. vign,e greffée, qui réqssif assez rarement en Périgord .. 

, Dawsia phliÎJ,edeTtéHssac, aux bords de· l'Isle, une 
prop,riét,é bien hâtieoet bien placée se loue enyiron · 
200: .francs .l'hectare. Ces . propriétés . sont assez bieh 
dàlées de prairies. et de vigne directe; produisant l'a 
conso:rinnation. familiài~: ~s terres . sont plutôt boq­
nes et faciles. à exploiter. Ceci à titre indicatif (car, 
en Pérîgofd, il y a bien des terre~ ne valant,pas pl:us 
de 150 et même.lOO francsd'hectare), ··.. , 

1\, présent, quelques mots sur les modalités de paye-
ment du_loyer. ' · · .·· • . . . · 

Aujourd'hui comme de tout · temp~~ il· est sagè de 
partager les risques. A mon avis, les baux payables en 
deux parties, moitié en argent et moitié en nature, 
devraient donner les résültats les plus sù;cs; par:ce que 
l'on suit mieux les cours. Le premier pacte, celui de 
févri'er, sera payable en argent;. époque où le cultiva­
teur a un peu d'argent provenant soit de la vente du 
blé, du tabac ou du bétail engraissé. Le deuxième pacte, 
en août; à la sortie de la batteuse. . . · 

Quand on a bien déterminé la valeur locative en . 
argent, il sera facile de fixer la quantité de blé· à.don-
nel" pour le pacte d'août, . ·· . ·. · ·• 

C. BONAVENTURE;, 

. ·- ' -

· . La tribune reste libre pour d'autres idées et d'autres · 
. faÇons de calculer. Le sta.tt:tt du bail à .fermage doit 
être l'œuvre de tous. · ·· 

A titre d'indication; nous vous indiquons la façon 
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dè· prt)(:~dèr. des ·"ieux _Bretons, ~va~.t,guerre,- basée sur 
le re-ndement _de 'la- propriété.< (N'é point confondre 
rendement et bénéfices.). · ·· : _ 

1/5. au propriétaire, 1/5 pou~ le~ e!lgrais, 1/5 pour 
l_a ~ill?-~ œuvre, l/5 _P()Ur frms generaux de maison 
!],lt entretien de la famille, 1/5 pour les· fermiers; 

__ Encetemps~là, il n'était pas questionencore des­
assuranc~.s et• des' ~harees sociales: Ce Ji.'estplus cinq 
parts qu Il faudrait fmre aujourd'htli, mais bien_ six 
parts. •• · ·- · · · 

- ttt·'- .. 

M. Matcel Donon, président de la 'Ûommission de 
· l'Agriculture, a déclaré ceci dà:ns les couloir§-_ de \~ , 

Chambre:__ . . ... •. · • - '· . --~·-.····-_, ·-·--- , .. , • ·,:· 
· .. -- __ -- ' :' ' _._ .. ' " . - .:--- ----~-~ïÜ> __ .:,~ .. "···-·-_----·.>:-~---

« Un âécret-loi'dü 8 août 193~ a acordé,•-~n/faveur 
des fermiers, une réqucti<;mdê 10 p.' lOO imr lès prix 
des baux à. ferme payables soib en argent, ·soif·en 
nature. , - : . _ - : --,·, . :::1- . ;rz•C'' • '· · '. 

»'Cette disposition resktoujours eri vigueur. La· loi 
dü- 31' décembre 1937, qJJi a _d_écid~ la suprrression,-du 
10 p. lOQ .sur_les prix, c;Iès,Ioyer~ rl,).mn)(,}Ùt;ien_effet~ 
rienprévu p()U-';, _les baux à,. ferllfe, les,prgpJ:;iétaiyes _de 
fonds rur'aljx n'l1yanf Pl!- o})t~rrm du,_.q-Q~vernelllentle 
dépôt d'1fl1 projet,:de loj susceptin,le de·lelll' donaer 

· sat~sfactiorr .. >> •- _- · · · · · . · · · · . • _ 

. _ (Renseignement' communiqué par M; Philippe,­
de Nantheuil, cèrttre· de Thiviers.)' 

ATTENTION' 

N'àubliez pas de réclamer (],ans les gares de votre 
localité, des modèles de deniàndedç carnyts de congé 
populaire âvec 40 p. 1'00 de réduction sur les chemùis 
de fel', à faire signer) par votre patron si vous êtes mé­
tayers, ou domestiqùesagricoles, ou jour·twtiers; par 
vos. parents· si vous travaillez sur le;ur exploitation. Les 
artisans ont droit aussi à ce congé. ' . ' 

· _ La deniand~. doit être faite deux mois d'avance pou:~;>: 
n'avoir· à payer que 5 francs votre carnet; autre1üent; 
vous payez 25 fr·ancs; · 

Ce carnet, valable pour cinq· ans; vous donne droit 
à un voyage par· an, en congé d'uri mois, n'importe où. 

Si vous êtes _fermier ~u petits propriétaires, faite~ 
des démarch,es pour obttmir Ul). congé de loisirs agri~ ·. · 
coles avee 40 p. 100 de réduction également s·ur lès 
chemins de fer;. · ' 

· Vous pouvez demander des formqles au 24, boule­
vard de V éson:e. 
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A~mhdst~~t~~~ · .~llll BuU.eti~ 
'~- .11 :; ' 

Ont. soldé leur abo'nnement: 

:.'':..?;: EN AGENAIS. 

. Centr~. çte Gl{er~n, ~ (i;§l;llÎc~ _Le. Ptige~ Fit~rtia~f et 
Lédan, à 4it~m~;;~<(;)lt,~J!niè,Lezmvm et Goaco~o, .. a Co­
cumont;· Le•NerZlc;. a Argenton. · 

. Ce~tre d~ ;(;';/d:ixmt. - Yves R:aphalen, Jambes;· et. 
veuye. fleFo.lil:; à. Gonctaut; Morvan et L.o);lvel, Hautevi~ 
gne;, , . 

Centr'e 'de SeyChes:.'---·. Le, Roy,. _Migno~,·· __ Derrien: 
veuve . Màdec; Morvan, ._1\~azeas, .. ·. D,orva~.. a Seyches: 
Floc'h, Le Lay, Grall,Fiochl~y,,Blouet, .. _a,_E~casse~ort;, 
Salaüh, Coriou, Le Borgne etHemon.de B,o1ssonn1e, ~ 
Puymiclan; Cévaer, Morvan et V ~r~, a Cam~ es; Col!Zl­
gou, à SH\vit,e! Gadal, à Mauvezm; .Dorme, a Samt-
Perdotix. ·· · · · · 

Centre de'Duras. ~ Guengar, à St-Cernin; Pr~ma, à 
Esclottes; Do11yillers, à Pardaillan. · 

Centre ·.de . Mo.ncrabeau . . ·~ . Calvez::,~ouis; Calve~ 
Pierre, Rouault, a Moncrabeau; Le Clec h, R:o,uay.lt, a 
Lannes. 

Centre d'Eyrriét~Lauzun~ ~ .. Lotirec, à Lalandusse; 
Brochee; à Agnac; Raniron, à Bourgougn~gue; Mouel­
lic, .St-Aùbin; Le :Lap(l}IS,. à E~met;. De mel, a Razac­
d'Eymet; Caro,. à. St-Cl:l,prmse-d Eymet.. 

Diuas. _..:.: Tréhen, à Laussqu; Bernard )\lai~; 'à ·cas-· 
. signac· Suignard, a Castelnaud, dè Gratecambe;. Creff 
Pierre1' à Lapr~de; Jean Perrot;. à ~ontig~ac-de-Lau­
zun; Bouédec, à. Monheurt; L Handon,. a .To.urno?; 
abbé Kérandel, à Condat; Héli ou, à Castehnoron; Gml­
laume Joseph, .à -Razimet; Cambleur, à .Montastruc; 
Lamandé, St-Eub;ope-de~:Born., . ·. 

.PERIGORD. 

· Centre ,de Périgueux.- Le Mao, R~l.landY~es, doc­
teur Lacoste Lescun:~. Jaouen, Pouhquen, a Notre- .. 
Dame; Baro~, à Château-l'Evêque; La Rue, à Eyliac; 
Pierre'-Jean Le Lay, à Anness~-et-~e&_ulieu; Le M::'-s ·e~ 
Ha-scoet, Cornille~ Le Pemp1 a_., Legmlhac;c.M:andm,. a 

Eglise~Neuve} :S9heç, •. ·.-~ L;tdou~è; :Brieux; à Cou,Jaures; 
. Cavarèe et Pus_todh.• 'à _Agonac.;. J.ea.11 JaJ.l)rennou, a 
-Eyvirat· · · · · · 

Centte d'Issigeac. ~e f:hilippe, à Montaut, et Le 
Torc'h, à Monsaguel. . 

Centre de Brant6ïne .. -~-• . Legendre, . à Brantôme; 
Douaron; à St-Jean'-de-Côle; Kersulec,à Condat; Chad­
m::lil, à Gelles; Le Du, à Bussac.· · · 

Centre de Ste-Sabine. - Le Gall, à la Moutole; Le 
paU,. à Fôngureyrade; Quéméré, à Naussannes; 'Pi tou, 

· à Nojals. · . . · .. ;' . \ 
' ' . ' 

Centre de Sie-Alvère; Abbé Dumas,· Ste-Alvère; 
Tréhen, à Paùnat; ·Jouhaux, à Lalinde;·· Lebeau, .au 
Bugue. 

Centre de Cherval. - Troadec et Le Herie, à Nan­
teuil; Gauthier, a C_herv~l; B~rcé, à G.oûts-Rossig11o1: ·· 

Centre de Terrasson. ~ A~iHèa,. à Cu})iac; bronval, 
à Condat-Le Lardin. · · · · ·· · 

Centie de Thiviers~.~ Phîiippe, à Na:ntheuil; Ma~ 
guer; à St-Jory-de-Cilalais; Guenn~c, à Jumilhac .. · 

Centre de Mussidan. --,- Le Rouzic; à St-Médard, et 
Lé Mailloux, ·à Bourgnac. · · 

Centre de Bergerac. - Tave11nec et Lenevel}, à Ber-
gerac; Chaumel, à St-Naixans. '' · · 

· Divers. - Guillo, à G::!rdoi:ine; Loussouarn, à La­
nouaille; Alanou, à Saint-Méard-de-Gurçon; Refait et 

· Durand, à Couze-St-Front; docteur Verliac, à Abjat; 
Denis, à Monfaucon; Delport, à Pomport; Ollivier, à 
Fossemagne; Morio, à La Roche-Chalais; Riou,·. à St­
Martial-de-Nabirat; Rolland, à Condom (Ger.s); Gle-

. vert, à Miradou (Gers); Bouchet, à Thénac; Piquet, à 
Bel vèze (Tarn~et~Garonne); Mahé, à St-Aulaye; Gour­
melon, à Montazeau; Cariou, à JUve~de-Giers (Loire) ; 
Fanen, aux Lèvres (Gironde); Corre Jean, à Royan 
(Charente-Inférieure); Eveno eLLe Roux, à Bordeaux; 

. Quentel, à la Tremblade (Charente-Inférieure); Séga­
len, ·à Rennes; Paugam, à Brest; Riou, à Aubenas; (Ar-·· 
dèche); Maheo; à St-Trojan-les-Bains (Charente-Infé­
rieur.e); Collin, Villebois-là-Valette; Le .Bris à Saint­
Maurice~des-Lions (Charente};. Le Gall, à Cavar~ Bar-· 
don, à St-Quèntin; Sominier; à. Pervijac (Tàrn~et~Ga-

. ronne); Gélin et Jambon Pierre, à Montaigut-de-Quer-



"-'Y;. Branquec, .... ~ St-Amand-de-P.ech; Bodilis,· à "l]ssac 
(Corrèze). 

S'il y avait quelque erreur. dans les àcÇ.usés dè réèep~ 
tioù, n'hésitez point à la. sigp.ai~r. Men~i d'avance. 

' ,. , .. · ' . - .... · 

s·oei:E<T E'HlP·PL9;UE. R;UJ~~:I....:fS: . 
'de MlRAMONT~DE;..GUYENNE 

Le 1>iè,ge sq~ial d'élevage du cheval de trait léger de ·· 
Guyenne, dont lë siège social est à Miramont; organise 
une Société· hippique rurafe ayant. pour but de faire .. 
renaître dans les classes rurales le goût de l' équitat~on . 
et de l'utilisation du cheval en donnant aux usagers 
une aide financière pour l'instruction deJeurschevaux. 

Elle étendra son· aétion et sori recrutement. dans le 
Lot~et~Gai·onne, sur tous les cantons de l'arrondisse­
ment• de Marmande; rive droite de la Garonne, savoir: · 
Marmande, Témneiris, Seyches,, Duras,. Lauzun et Cas­
telmoron; sur les cantons de Monclar, Cancon; Castil­
lonnès, Villeréal, ainsi que le canton d'Eymet, de l'ar- · 
rondissement de Bergerac. . . 

:[,es mineurs, âgés de 14 ans au moins; peuvent se 
faire inscrir,e, à condition que l'inscription soit accomt 
pagnée d'mie autorisation du père· ou du tuteur. · 
. Toutes les adhésions doivent être adressées, durant 
les mois de janvier et février 1938, à M. Ernile Lavi­
gne, vic~-président du Syndicat d'élevage dù cheval de 
trait léger, à Miramont.,de-Güyenne. · 
· Fin janvier, on fera lerelevé de toutes les adhésions 

et une convocation.individuelle:sera adressée à èhaque 
adhérentpour une date qui sèra ultérieurement fj.xé.e. 

. . . 

RESULTATS DÜ CONCOURS D'ELEVAGE 
DE MIRAMO)'IT-DE-GUYENNE 

(1 novembr·e 1937) 

Juments,suÛées, 1re catéç}.oiie.- 1er prix, Briec Jéary, 
chez Foste; ,Mbntign:ac-de-Lauzun: 500 Jr.; 3• pri:l,(, 
Morvan Her:vé, Seyches: 400 fr~; 4e prix, Floc'hlay, à 
Puymiclan: 300 ·fr.; 4• prix ex-requo; Jack,· à St-Pierr~­
Nog.: 300 fr;; 6• prix, Vern, à Cambes: 200 fr.; 7• prix, 
Càroff,. a Puymiclan: 200 fr.;. 8• prix, .Diraison, à Bru­
gnac: 200·fr.; 9,e,prix,.Bleogat,. à St~Avit: 100 fr~; 
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13• prix, .Clerin, à Puy!lliclan: lOO fr.;l4~ prix, !Hervé, · 
à Lauzun: 100 fr.; 16" prix, Colin,à Peyrières: 100 f~.; 
18• prix, veuve Morvaq, à Cambes, 100 fr.; 19• pnx, 
Nédelec, à5eyches: 50 fr.; 22eprix, Cev.ae;r,àC~mbes: 

. 50 .fq ·~·Total':. 2.7:00 ·rrancs.· . · • ·. · · 
... · :; . ··- _, ; - _:_' ' ,· - .: . . 

Juments saillies en 1'937, 2" caté'brie. 2•. prix, 200 
fr.; Jac).{, à St-fierre-Nogare~;:;5~ .. pri;li',;,){}Q, ~r,;.Bourre · 
àPuymièl'an;·,.9•;prix;lOOJr.: .. J~<rl~i'à. ~t~Pierre-Noga-

. ret; J4• prix, lOOJr.: .Sa~aiin, :\.~:i,int-P~erre,-N(l)g·aret; 
19é.ptix, .50 ·fr.: :Le. DœJ,ifl',,i.à,J3rJac; .. 20":prix,·50;fr.: 
Morvan.Laurent, :à St-Avit; 21" prb~, 50JF: .•·,I:.e l\{oal, 

. LaChapeUe;· 22•-prix; 5'0 fr.:.'Pont]J.qu, AYerteuil; 
-23•,prix, 50·fr.: Loüet;àMauvezi11; ·~~· p:ri~, !}O .. fr.: 

·Bourre;·· à Puymiclan. ·_c.'Totà1:8!)0'fraP:Ç,:;;., .... 
. ' ' . _.;--' •. . ' -~ ·: ;,-.. : ~ . . .:-· ' ·. ' -_'; ', ' ' ; . -' ·-. _:.'. :' .,,..., ' .l: -~ ' ' 

. 3e catégOT'(e', --':'~ ',Fq~ld.fÎ~s. rté$. en .:t.93f':·' ... · ;ter:.,prix, 
l 00 fr::· ~ack, . à. . ~ai,nt~~ierre~NQgapet,; .. 2~Jprix; 7;5 •fr.: 
Flq~'hlay; à Puymic1;an; 3~,prix,7!J,f1;.:.Bleogat, à:.St., 
Avït;. 4 .. J?rix;'I)O ft .. :Cevaer, à·Cambèsi···5• prix,•50!•fr;: 
'Diràis<m,' à 'Brugp~~ ;•_67 prix; 50 fr •. : Nédelec, à' Cam­
bès; 7e prix, 50 fr.: Cl erin, à Puymictan .. 

· .· Pmilail)s néS ~iz )Q3.5 .. 7 t.er prix,: iwo h.: Jno.ù~t, à 
Seyëhes.; '2e prix,''l00' fr.: Louet, à :tWau:Ye?'in; 3eprix, 
100 fr.: Le Borgne, à Tourtrès .. 

~ - . {~. ·, . - . 
. . .- ·._ . 

, .. Pouldin·s nù. 'en. 1934. 1 ei· prix, 4(}'0 fr.: . Jack,. à 
St.:.Pièrte-Nogaret; 2• Pfi'X, 300 fr .. : Morvap,<I::Iervé, à 
Seyches; 5" pr'ii,'·200 fr.: Pica:rd, à SeyQhes; ~· prix, 
100 fr.: Chaulet, à Gontaut ;<8~ prix, lOf)'fr.: Ponthou, 
à Verteuil; toe prix, 50 fr.: Cévaer; à, Çanibes. 
:Total: .. 2.000 .francs.· · 

Félicitatio~s. à toutes cesf&mill~s bretbnh~s.: . 

•eubles ·'M.A'UR-y· 
... ·. .. Mai~o:n !o»:,dée _e11- '1sa'9' .. ·. • •. 

ANDRE & RAYMOND 
· .;&UC:C\BSS8lii'S. ·. 

·'tAPISSERIL.UTEIÜE 
· • • •OÉCORkTION · . ·' ... · 

·1~ "'Rlle · Tâ~lltit1e.r ·• et. Rùe 'c~~neèli.er.,-,de-I'Hôpitial 
'~ j 

PÉR.IGUEH:;J'.K 
' ' ' '"·.' -· ... 

.. T.ELEPÎJ,;t.t,~4 .. ,.:,; •. R.i~C.,9tl30 
DEVIS SQ.R PÈMANDE .• 
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·Organisation. Synclic.ale · Airlool~ 

La question d'organisation professionnelle .agricole 
est ,plus qu~ jamais à l'ord-re du Jour. ce problème 
reVient sur le tapis à clJ.aque fois que la culture tra-
verse une "Crise de mévente. . . . 
ILest d~sp~ys où. ces orgariisatio11s ont pris radries et 

étendent leur action -bienfaisante sur tout un ou même 
plusieurs d~p.arlements, tel le·_.~às de l'Offict:;_ central 
de. LaP.derneau. D'autres endroits, au contrmre, .sont 
inoins f:ivprisés, telle $ud.-Ouest, où les mêmes orga­
nisations ont eu une action réduite;, ieur rôle se bor­
nant à faireu11e ,réunion ammelledes aqhérents pour 
récupér~r ~~s cotisations ·et parfois pour émettre un 
vœu laconique demandant soit _·la revalorisation. des 
produits agricoles; soit l'aménagement dé lois socià1es 
intéressant l'agtièrilture. · 
· La questÎ~n ~uivante se pose tout de suite: Pour­
quoi ce qui a réussi en Bretagne a échoué jusqu'alors 
dans le Sud-Ouest? 

Les ca, uses .sont. nombreuses, ~f 1:\.la base de l'échec, 
no11s trouvons· cet individualisme à outrance du pay­
san d'ici: lui-même, sa terre, ses produits sont supé-
rieurs auxyqisi11s; il est tout méfiance. ·. .· 

. La p9litique ' iP.tervient au~si J>9:ur diviser- ; les 
convictions politiques priment les int~rêts profession­
;nèls, ce q1.1,ine devrait pas être. Enfin,Jepaysan vivant 
isolé et tout absorbé par Son travail, ne d·~gage pas 
toujours l'idéè d'intérêt général. 

Le vigneron, quand le vin est cher; est satisfait de 
voir son voishr producteur de blé vendre scù1 blé' bon 
marché. Les paysans se jalousent·· 

Enfin; les quelques .syndicats qui se sont con.stitués 
. sonLrestés .sur le .. terrain -local (encore l'individualis­

me) et n'ont pas su se grouper par région, et ils sont 
rest~s.J~li~Je,s, Penso11.s que }'Office ç,entral de Lander-
neàu gr.ollPe.quelque 560 syndicats._ · 

- •. On peut conclure que l'.e~prit. syndicaliste agricole 
est à · pen• près inexistarif êtans notre région, . et c'est 
dans ée' milieu qu'est venu échouer l'émigration bre-
tonne. _·.. ,, _.·· .. · . · · · •.. · 

Notre bùtfé.s"t·âe'.·développer chez ·l~s· Bretons cet 
(-):;;prit .. et .. <.i~ grquper ensuite J~K pay:;;ap.s ~n s-yndicl:ltS 
eLcoopéraFves. . · · · · · · ' ·· ·. 

Deux soiutions se présententà nous.: 
.. ' 

i 
1 ·: 
1 

i 
i 
1 
1 

l 

Ou bien:l n fair.è· ilu .D.euf.et ~réer des organisations 
syndicale~ de Bretons; · 

Ou: 2° Nous grouper autour d'organisations déjà 
existante_s: , .. · . . , , ... · ..... ·.. . ·.. • .. ·. .. . . . . . . • 

Lors de-nion voyagë à Landerrieau,_j'aisoulevécette 
question. ;Les dire~~eurs de ~'Office m1fmt engag~ . à 
opter pour la deux1eme. solutiOn, parce que, "de cette 
manière, on se rend maître .. de· la situation· et mf, ne 
crée aucrinë division. La ligne de com:luite dés Bretons 
émigrés consiste donc: · 

1" A s'entendre et se grouper dans· des syndicats et 
coopératives déjà existants .dans. leur .voisinage, de 
manière à ·constituer si possible une majorité pour 
pouvoir entrer dans les Conseils d'administration en 
proportion de leurs forces et de le11rs apports; 

2o A créer de nouveaux syndicats ou sectionsdè 
syndicats là t)ù ils n'ont aucun espoir d'être jamais 
écoutés par l'élément local; · · 

3° ·A constituer un groupement de syndicats; leq!Jel 
groupement demanderait son affiliation à l'Office cen­
tral de Landerneau, qui pourrait-alors nous apporter· 
aide et appui. .. 

Le jour où nous disposerons de magasins, Lander­
!neau nous fera l'avance de .la marchandise pour les 
·garnir, ce qui constitue une bonne base de départ .. 

... Pour marcher à fond,' il ne manque plus que c-et 
esprit syndicaliste et coopératif qui doit animer tous 
les Bretons du Sud-Ouest. La Coopérative; le Syndicat, 
est autre chose que le marchand a deux sous ph.ù; cher 
lorsqu'il s'agit de lui vendre et deux sous meilleur 
marché lorsquil s'agit de lui acheter. Cestautre chose 
qu'une maison dont on se sert qua11d on y_trouv:e son 
intérêt et qu'on quitte quand on c,roiftrouver mieux 
ailleurs. Ç'est · le lien professionnel qu nous nuit e.t 
nous rerid for.ts. · 

<< L'Union fait.la force. » 

A. GurLLOU, agriculteür, Miramont. 

T i s .s u s C he. 1.n i se r i e 

La y'ette A:tneuble:tnen t 

RUE DELA RÉPUBLIQUE ET RUE PUYANZEAU 1 PÉRIGUEUX 



1. A TITRE DE SYNDICAT DES },3RE'f.ONS DU PÉRIGORD 

Centre· de. Péri.gueux.- Bar_gain,, de.Champcevinel; 
Con{Q'; ,d'A~ ur;; Yves :~édele'c; -••. CoJ].rs.a:c; Pouliquen, à 
Nétre,.J)ame-,de.-$auilhac_; · Màj:nlin, . d'~glise-Neuve_ ; 
Aridro, .·Champcev-inel;· ·. Hasicoèt, de Cor'ri:îlle; · 0llivièr, 
Château~l'Evêque'; Cavatec et Pustoc'h, d'Agonac; La-
rue; à:Eyliac; Jaffrennou,à EyviraL ' 

Centre de Saint-,Astier. - Le Pemp, de ·Légui_lhac­
.de~EA;uche;: Yves, Corentin . et Pierre7Jean ·Le Lay, 
d'Am esse,.,et-Beaulieu; Joubeaux, ·Bèlleè et lnizan, de 
Saint- f\stier. · 

Divers .. - Pr,igen.t; · Toc~11e~Saint"Apre; Boucb.er, à 
Gontèrie..:Boulouneix; Bohec, à La douze;" Christophe et 
Louis Ke~:sulec, à Condat-sur-"Trincou; Alanou, à St­
.Méar<:bde~G:urçon;·OHivier, -à Fossemagne; Le Berre, à 

·-Nante-uil; ;Pierre•Dr<:mval._-père etFftls;,Louis Dronval, 
· •il . .C.ondat;.-Jde,,Lar-din. · · · 

.2. A TlTIŒ DE L'UNION BRETONNE: 

. (Section Ag·enaise) 
"" ~' 

, -.Centrri'rde:Gont.aut. ~.Lejeune, Jack.;-.AJariolJ.,,a St­
Pierr~..:de-Nogaret;.Catoff. et Cadou, àAg:rnée; R~pha: 
leu èLJanibes, .à .. Gontâut; · Cadiou, à P&ymiclan. ·· · 

, Ce;ntre d'E.ymet. ~ Motiellic, à.St~Aubil}.;:Le,,L~pous, 
a E-ymet. - · . _ . · . - . ·. . · _ · 

. _ pl.vérs:- Bardou, à St-Quen~iui DouvHlers, à -Par­. da ill an; Donnion, .à Lalandusse; ·• Piton, à-Nojals; Qué­
.. •:niéré,.-à~Naussannes; Chaum el, à St-N aixans; {~heix, à 

Champagne-Fontaine; Gélin, Excideuil. 
50 cotisants. Merci. 

. . .93 'familles ,ont Jdéjà :d~livré leur carte pour 1938; 
progrès consolant de l'Œuvre. 

1 
l 

!. 
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A travers les Lettres de nos Correspondants 

1. -:- Du ConfoUentais, diocèse d'Arig~uÙme 

Laissez-moi vous féliciter du travail que vous faites 
en Sud-Ouest...San.sl'Aumônier, je crois que l'émigra­
iton bretonne n'aurait pas eu de succès. . 

Pensez donc, 1orsquè. nous quitt?ns 11otr~ ~:etag.nd. ee _ 
pour nous établir daris un_ pays ou les condliwns 
culture sont bien différentes de chez nous, et ·qu'en 
outre,. en général,'nous prenons ~es ferm.es délaissées 
et tombées· en friche; quelquefois aussi nous avons 
affaire à des propriétaires à demi-ruinés qui, aulieu 
de faire .de bonnes concessions à)eurs métayers, ,sont 
oLligés de .leur réclamer leur stricte moitié. ' 

Naturellem-ent, dans ces conditions, beaucoup de nos 
compatriotes o):ll _été. complètement découragés·. d'::'-voir 
quitté la. Bretagne. Des familles, animées des meilleu­
res intentions pour réussir, sont retournées au pays, 
quelquefois le earactè;e ~~gri p'avo!r pe~dp. le,p.eû ~e 
capitaux. qu'elles possedaient. Monsieur LAumomer, J~ 
ne . connais ni la Dordogne, .ni le Lot7et-Garonne, ou 
sont implantés un grand . nombre de compatroites, 
mais-je vous affirme qu'ici, dans la Chare,~te, la vie du 
cultivateur tenace qui veut réussir est très pénible. 
Nous avons ici des terres, dansle Confollentaîs, dont 
le sous-sol est imperméable, les hivers étant,.pluvieux 
en général; dans l'espace de dix ann~es, rions n'avons 
eu qu'une bonne année de blé; 1936 d 1937 sont abso-' 
lument désastreuses. J'habite .. une commune de 1.400 

·habitants. Eh bien! comme blé, il y a les trois quarts 
des métayers qui n'ont pas récolté pour subvenir à 
leur nourriture. Je suis métayer dans la. meilleure 
ferme de la .commune et en senuint 14 hectolitres de 
blé, je n'en ai récolté que 80 hectolitres. C'est le max-i­
mum obtenu dans la 'commYne, cette année; l'année 
dernière, 76. hectolitres encore le maximum. Par 
contre, comme prairies, c'est fameux: dans une ferme 

·de 37 hectares; j'ai ici 40 bêtes à corne, ·40 brebis 
mères. · · · · 

Vous m'excuserez si je vous ·ai donné tous ces dé­
tails; c'est poùr que vous puissiez bien comprendre· 
que nous autres, Bretons exilés, que ce soit dans un 
.département ou dans un autre, nous avons à lutter 
terriblement pour assurer le. pairi quotidien de nos 
familles qui sont souvent cnombreu.sès. Il faudrait que 
vous fassiez auprès des propriétaires uhe active pro-
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pagande pour que le métayage soit un peu plu.s hu­
main. Il faudrait supprimer les impôts dont ~~ m. etayer 
paye ,la moitié .. Avant de partager, le P.ropnetmre de­
vrait donner ce qu'ilfaut pour la nournture du colon: 
le vin nécessaire, au. moins un cochon par an, payer 
la mqiÙé des domestiques, s'il'en faut au métayer. Le 
Parti Communiste (ait en. ce .. moment U.Iie folle propa1 

gan de pour la réforme du I?'é!a:yage; .'il ne f.audrait' .. 
tout de même pas que ce parh mt la glmre de due pl~s . 
tard que c'estgràce à euxque le sort dela pay.sannen~ 
a été amélioré, Ce. sont e,ncore ces commumstes qm 
demandent l'extension' des alloc~tions familiales aux 
femmes' et aux .aux métayers, . . . . . . . ' 

Croyez-vous qu'un grand nombre de. propriétaires 
ne pourraient pas déjà donner ces allocations à levrs. 
métayers .sans y être obligésparla lop Cette chose, 
venant du cœur, serait mieux appréciée ql1e contr~int~. 
par la loi. · · · · · · ·· · 

, Sur tous les journaux français .. d~ proite .?l1. de, gau- · 
che, on crie bien fort: « Trois soldats allemahdsc<;>ntr.e. 
un soldat français; réagissons, peuple français!' » 
, ê'êst. hn véî:Ha'bfé 3:Hi6i1Cêfû:'o'if'ribûs rait de ·le"rêpé·~ . 

ter tous les ans et·qu~ fin~)eJ;n~lltrnotre: sit,uatign maté­
rielle est de plUS ·en .. :fulus,;'t·ng4!;'S~~Qte .. , .·., \" .L. '·'· .•·'···.,, 

Travailleurs de la terre, nous érclamons, pour élever 
nos enfants, les mêmes allocations que le. fonction-
naire.·. . 
;Mon~ieur: .l'Aumôni~r, :ra.#~ip.bi~~. 'V6s · i}ï-,e,tÇ>;,ui po~r · 

·manifester paisil:Jlenient; pou:r .obtenir les r)J.oyell!s .de . 
ne·.pas.laisser les ,enfants ._mourir· de fain1. QJ.Je J~s. 
Pouvoirs ,Publics. se rappellent ce cultivateur de, Por: 
dogne qui se pend de désespoir. · · · 

La 'plus belle propagande que· nous puissions fairë 
pour défendre la, religion catholique, c c'est d'aider 
matériellement la famil1e nombreuse; il .nefaut. pa,s 
oublier que nous viyons une période où,le n1at~rialisine 
adominé. · 

Cette longue lettre, écrite par un pauvre métayer• 
breton qui travaille avec acharnement pour· élever· sa· 
famille, vous fait voir -à nouveau, M.onsieur I' Aumô~ 

· nier, que notre volonté est tendue • pour voir arriver 
enfin une·· amélioration de notre pitoyable. sort .. Que )e · 
clergé fasse J'impossible pour cette propagande et qu.e 
leur bourse contribue à soulager cette mi~ère. 

Je m'appelle Louis-Marie Le Bris, né à St-Aignan, 
·canton de Cléguerec. (Morbihan). et j'ai 56 ansr ma 
femine se nomme Mathurine Thomas, née à Sourn;· 
près de Pontivy (Morbihan); 10 enfants dont 7 vivants 

f' 

r 
! 

encore, l'l!îné est soldat au 4e hussards, à Ramboujllet, 
depuis octobre dernier. · . : 

Ve11;illez, J~ vous prie, me faire· savoir· si vous con" 
11ais~ez des cultivateurs de la r'egion de Pontivy dans 
le. Lqt-et-Garonne ou .en Dordogne .. Ici,• dans la Cha~ 
rente,_je yoùs ~nverrai une liste de Bretons qui y habi­
tent; Il y en a très. pe11 dans le Confolléiltais: 

LE BRIS. 
. . 

Cette lettre soulève le double.prohlbme du' métayage 
et des allocation familiales qùe les organisations agri­
coles veulent étendre à tous les paysans :<propriétaires, 
fermiers, ··métayers, domestiques, dans une lutte aussi 
noble qu'acharnée. · 
~Sans do_ote font~elles moins d.e ,bruit queles r;ommu~ . 

mstes, qu1 ont decouvert la m1sere pay~anne 1L y a ... 
un an, 

Nous · fépoùdron:> · à . · cette·· lettre 'dans le · prochain 
Bulletin. ·. · ·· ·. ··. · 

·~APPEL Jr(J;X:.JE:UNES ''. 
, . . _, I ;·: , .· ~ , . : 

. Dan~ .la ~olo~ie br~t~n11e du Sud-9uest, depuis plu.:· 
sieurs annees, 1 Aumomer pnrcourt mlassablement sa 
grande paroisse. pour essayer de secouer la torpeur de 
tous les chefs.de famille, en les incitant à fonder entre 
eux ~ne grande. U~ion bretonne', de laquelle partiront 
Syndicat, Cooperative de tous genres, Mutuelles, Bu-
reau de renseignements, etc. · · ·. . 

A-t-il réussi? Non, pas encore, car chez ces anciens 
~·existe pas. ou que trop faiblement cet· espr1t mu tua-' 
hste. Ils n'ont pas compris cette force d'union et d'ac--' 
tion qu'mirait été- cette organisation professionnelle 
dans le Sud-Oue~~, où il n'y a rien ou à peu près. Non, 
ces. chefs de f,amille ne sont plus et ont trop d'occu­
paho~s pour etre qes ~omme~ d'acti~m sociale, puis- . ·· 
que c est une orgamsahon soéiale qu'Il nous faut. 

Aujourd'hui, c'e~t vers nous que se tourne le res­
ponsable de l'avemr moral et matériel de la Colonie 
Ver_s. nous, J.~s plus de 18 ans, qui ne sommes plus de~ 
gamms; deJ~. nous parlons d~ f~mder .un foyer sa11s 
pe~ser ce qu Il. sera et de quOI vivra-t-Il. De l'organi- . 
satwn professwnnelle dépendra notre avenir. Sans· 
elle, nous ~ero'ns ballotté dans l'incertitude en face du 

1 • - -
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grand problème que représentent les besoins sociaux 
des temps présents. Pourquoi se désintéresser de ce 
que veulent et ce que doivent faire nos anciens, puis­
que c'est pour nous qu'ils le font? 

Si. nous les laissons à eux-mêmes, ils feront du sur 
place, Mais nous,, les jeunes, oyons d'ores et déjà à 
leurs côtés danstoutesleurs réunions; il fautque nous 
soyons la force' .motri~e de toute cette grande entre­
prise; Sans notre vigèmreu;;e j éunesse, sans ce courage 
e.n face del'effort.et le b.esoin de se dépenser, tous çes 
engrenages ne pourront jalp.ais fonctionner, 

Ayons le goût des responsabilités et quand les défri­
cheurs du sol périgourdin ou garonnais auront com­
pris qu'ils ont encore une mentalité individualiste et 
égoï~te à défricher, soyons ·là. Soyons là, propagan­
distes ·infatigables ·de· l'amour du travail (même le 
moins rémunéré) et dè la charité chrétienne que nous 
avons apportée de là-bas; 

Soyons les agents de renseignements; les· secFétaires 
bénévoles, les trésoriers aidant l'Aumônier dans sa . 
tâche si ingrate et dans son obligation si pénible de · 
toujours tendre la ·main. . . 

Dès aujourd'h1,.1.i,. tous à la tâche,. si nous nè voulons 
pas que,. de la valeur morale et professionnelle que 
représente _la Colonie ~n;,etonne, à la prochaine géné­
ration il n~existe plus rièn. Son sort .. est entre nos 
mains; l'organisation professionnelle esf seule capable 
de défendre et de ·sauver nos foyers paysans de de-
main, d'aujourd'hui, de toujours. · . , •• · 

Tous à Lauzun le 13 février prochain. 

Un' Jaciste. breton convaincu: 
.· CLAVIER: . 

du· Trevey-en~ Lauzun. 

ARRIVEE EN SUD-OUEST 
DEPART EN BRETAGNE 

Nous souhaitons la bienvenue .en Agenais. à la famil­
le d'Hervé ;Bernard un Rennais des environs de Vitré 
établi à la Chapelle depuis quelques mois, et nous vous 
annonçons le départ en Bretagne de la famille de Jean-
Marie Nicolas qui. a quitté Montaigut de Quercy en 
Tarn:et-Garol!ne pol:lr. al!e~ cultiver .la ferme de Ty~ 
dour en PlouJean, Fm1stere. Nos meilleurs vœux l'ac-' 

. coi;llpagnent. · 

.. 

L'Affaire. du Marchand de Toile d' Allanch~ 
DANS. LE· CANTAL 

. C'est uri~ vieille histoire qui rebondit tous les. tri­
mestres à peu près et· qui. amène· souv.ent l' aumm;üe.r 

. des Bretons au tribunal pour plaider en conciliation 
poul'. l'un. ou. I'autr'e· de. ses compatriotes au nom du 
Syndicat des. Bretons du •Përigor'd ou de l'Union Bre~ 
tonne du Sud-Ouest. 

Aussi supplie-t-il ùne dernière fois les victimes de 
ce colporteur . qui opéra en Dordogne, Lot-et-Garonne, 
etc .. vers 1929-1930 d!adresser au 24 Bd de Vêsone 
leurs doléances en la lnatière: année de la signature 
<lu contrat d'achat; les marchandises promises et non 
livrées, la mauvaise qualité du restant du stock, les 
termes donnés pour leS' paiements et brusques etc. Il 
y a un an qu~un dossier aurait dû être constitué sur 
cette affaire et. adress~ au barreau dePérigueux, Ber,-
gerac et Agen et .même Montauban. Il y a peüt7êb;e 
80 victimes dans· la colonie et qui gémissent en silen­
ce, se plaignant parfois de, n'être point défendues. 
L'aum0nier ni p-ersonne ne peùtoles·défendre sans leur 
conCOl,.lrS, .. .. . . . .. 

NOUVELLES . DIVERSES. 
1 -· ' '-.~ 

L'Union. des Syndicats agricoles du Périgord-Quer­
cy-Limousin, la. Chambre d'Agriculture de Dordogne, 
et toute l'Agriculture française viennent de faire en la 
peronne de M. Marc-Paul-André de Combret de Mâr­
cillac, marqui de Cayro décédé le 19 décembre une 
grosse perte. Ce grand paysan à la fo:i.s orateur-écri­
vain ~t homme d'action emporte aussi les regrets de la 
colo~w bretonne. Il fut en effet l'un des pères de l'émi­
gration comme nous l'avons souvent écrit. Il s'intéres­
sait beaucoup à l'implantation des émigrés dans ce 
pays, à leurs efforts et à leur réussite. Lecteur atten­
tif de Bretonèd ad C'hreiste, il nous écrivait parfois 
pour .transmettre ses réflexions. · · 

En offrant nos religieuses condoléances à Madâme 
la Marquise' de Marcillac (une bretonne) aux familles 
Boishamon, du Mellon et- Goascaradec nous recom­
mandons l'âme de M. de Marcillac au bonnes prières 
de .la colonie . 
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M. le marquis de l'Estourbeillon~ ancien secrétaire 
de la Chambre des Députés, président de l'Union régio- _ 
naliste bretonne, vient d'offrir comme étrennes de 
Noël, à l'Union Bretonne du Sud-Ouest un superbe 
drapeau breton:_« M.onsieur ~·Aumônier, nou~ ~crivait­
il à cette. occasion, Je me fa1s un grand_ pla1su et un 
honneur de vous l'offrir afin_ que nos chers exilés de 
Guyenne et Gascogue J>,uissent se ranger so~s ses pli~ 
et en le voyant se rappeler toutes les tradihons de f~n 
~t (i'hqnl}eur _ qui furent _celles ~e leurs· ancê~res, et 
aussi toutes les yerfus de 1a patne absente, ma1s_ dont 
vous êtes le fidèle gardien près d'eux. 

» J'ose espérer qu'ils voudront bien parfois garder 
dans leurs prières un souvenir 'pour le vieux_ président. 

·de l'Union régionaliste bretonne qui ne s_aurait oublier 
ses compatriotes en quelque lieu que la Providence les 
ait appelés à vivre. » - · 

L'Union Bretonne prie M; l'Estl:iutbeillon d'agréer 
l'expression de sa respectueuse gr::t_titude et de comp-
ter sur s()n {idèle souvenir devant Dieu. _ 

J· *.-_1 
*'* 

L.; .L'Arfuor;- Atiii,Ç~l~ d1~$.~~~i~~dns .de BJ>tdea~x, yietit 
de teilir le 5 décembre sori assemblée qnnuelle, clôtu­
rée le dimanch,e 6 en< gra,nd·japparat par- un_ somp­
tueux barigiiCb' L'Union ·Bretonne et la colonie y 
étai~nt représentés par M, le comte de Saint-Cernin et 
raumônier: journée remarquable. o-ù ne manquèrent 
ni les t()ast:>, ni les chansons, ni la musique ni les dan­
ses bretonnes. 

-'3i-

POURQUOI 

l'Union · Urelonne · du -Sud • Ouest ? _ 

_ Prenez> la carte d'adhérent J l'Union et au revers 
'lisez: Buts de l'Association : 

1. 6éer_ entr~.les Bretons> ém{grés en. Suà'"Ouest; 
sarts distinctipn de classe- et. (l_e profession de~ liens 
d'ainitié_et d'entr'afde; · · ·:- · 

2. Rattacher les Bretons du Suci-Oîiest à la mère pa- -
trie: La Bretagne armorkaine par l,e souvenir et les 
échanges de serv'Îce; _ 

_ 3. Développer au milieu des Bretons émigrés l'esprit· 
et. le sentiment bretons. . . 
· 4. Promouvoir des _Œuvres deBienfaisance et d'As-
sistance sociale à l'usage des émigrés; . 

Sousct<iVez une ASSURANCE- VIÈ .à 
la plus puissante mtztuelle vie du continent europten 

~~ 

_Société .. sutss~_ -d'A&sur,ances•, générales 
sur la ·.vJa· huma,ine. · 

·Entrepi'ise privéerégie.par la loi du l7 mars.1905 

SÉCQRÏt:B :5Xarantid)·4inifliards 22I millions de fr, français. 
MUTUALITE PURE : Bénéficès de l'exercice-1936 : 

H2 millions de fr. français, revenant intégralement aux assurés. 
Le8 résultats ci-dessus à fin 1936, s_ont relatifs à l'ensemble 

des pays où opère la Société ; étant destînés à servir en France 
d'élén?.ent d'appréciation, ils 'sont :eœprimé8 en fr. français 
par conversion des difféT'entes monnaies. . · 

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, S'ADRESSER A 

M. P. da MA,GONOEAU, Inspecteur 
6, rua Denis-Papin, à PÉRIGUEUX , Télép. : 2·39 

CORSETS-CEINTURE - BAS A VARICES 

17, Rue Taillefer, 17 
+ (Face à la ftiaison ARDILLIÉR) + 
PE~IGUEUX 

CASE A LOUER 

LeGêrant : F.-M. MÉVELLEC: 
Imprimerie Périgourdine - Hi, Place Francheville, PÉRIGUEUX . 



HOtEL DE lA BOULE D'llR 
8 et 10, Place Francheville 
PÉRIGUEUX ....---..,....,..--

/ V' -_ 

I)E:JE1'M,·_ Propriétaire 

Ti!!ePlWI!e : 8. 78 _ < 

A -- D-O N·Y - nts. ':""' 
•. ,. • , · ·- • • êuurs Fénelon _ 

Vi~ T:El\11 &~it-S . 
Hommes? ·nar:ri.e~, Egfants 
CHEMISEHIE .: 130NNET'ERIE 

' . -

Ouincailleri~dés 4-CheÎnins -
OUTILLAGE-MÉNAGE 

•.•. lW. 
R. SE G 0 N Z A.C 

6; Rue des Mobiles 
PÉRIGUEUX 

.. P6RèELAitiES'- CRISTÀUX 

P.<DEMON 
l3, RiÎJ-'jéle la République 

LOGATl-ON 
· pour Nqèes et Banquets 

10, Pla,èe de la Mairie .. ..., 
Spécialité .d'articles de ménage 

et __ appareils de chauffage 

1s: Rue Tàillefer, 18 · 

• 
SUCCURSALES A : 
' Thiviers ,et rtlbérac 

Ch:nss\Jras pour Hom mes 
Dames et Enfants .. -.-

GRA.ND _ CHO!X 
PRIX MpDÉRÉS 

F1·ancois FAUCHER 
8, Gours ·Fénelon 

REPAS Et C,ASSE-CRGUTES 
---: PRIX. MODERÉS . - . 

,LIBRAIB!E PAPETERIE deJa:PfrSTE 
_.-A., :a..asE-T-

. ' 
· 12, Rue Gl~mbetta - PÉRIGUEU-X 

· ~ Té"lépbqne : 812 -

LA MAISON DU STYLO. · 

Clraussur.es Tél. 917 

M icha rd· - A r.di~lfê:r · 
· 4, fJours Mo-ntaigne 

PÈRIGUBUX 

, Succursale 'à SARLAT 

LES 

Msilleurs __ RsmèdBs 
. SE. TROUVENT 

à•ia 

-Pharmacie M. BOMER Y -
Aux Quatre-Chemins 

!ii iii . 
. . 

MAISON BRETONNE 

Garage -- de la -Cité 

lW'. SEULE 
Reooralions Ioules Marques 

. C HEMISERIE::CHAPELÙRIE~BONNETERIE 

~~AUX ÉLÉG'ANT.S i1 
lV!alson ELBAmi 

7,Colirs Mon~âigrte · PÉRIGUEUX 
· op~l~phone 6. 7<1 

/' 
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